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CONTRE LA BELGIQUE 

ET LA 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

0 Le» permissions sont 
/ ' suspendues 
poor le corps britannique 

en France 
14 Janvier — Le W»r 

annonce qu* l'octroi de p*r-
m f t o i l pour le oorp» britannique 
«•pédlUounalr» en Frano* a été nro-
visotrement suspendu. 

Atsoun autre détail n'est donné à 
«a soja* par M communiqué. 

Les ouvriers hollandais 
travaillant en Allemagne 

r ont dû quitter le pays 

OB » été frappé, d autre part, par 
la> f metur» praaqua nermauqu» de 
m frontière aarrrtano-hol tend» te» du 
•6*4 aUTTruni Pratiquement, un 
seul p u t » de transit rtate ouvert au 
•lealllj. celui da la ligne OSdanaaal-
•aartnalm. La» nombreux ouvrier» 
JaejasejÉala qui travaillaient encore. 
JJSxtsrua ce» dernier» temps, dan» la» 
«aanaa teartttes »ll*m*fwte» proche» 
A i la fronuère. particulièrement à 
Qroxnvu »t à Nordnom ont été eoo-
a-edtes pour la 1S Janvier e t ont dû 
oassar leur travail immédiatement. 

I s a •llsnsiii i ls on* Invoqué, on le 
• s i s , l'impomlbilite pour eux de 
paras plus longtemps les deux ttera 
«M stxaar* o s oas ouvriers en devises. 
On coté hnllandsls on admit alors 
qu* la Relch roulait a» rtéosrrsssfr 
d* témoins gênant*, bien que cette 
région de l'AUemagna n'ait Jamais 
été M théâtre da fortes concentra
t ions da troupes, on mit cette me-
sur sur M compta da s 1 v*pionn»t* > 

Aujourd'hui. à la tendance 
symptôme de» 

u u a r u u a n t a qui ss préparaient alors 
ot qui H — 1 d'être constates dans 
U région à roues*, de Munster. 

A l'heur» actuelle, un tréa petit 
sombra da wofinteten» holiandaSs 
oaoMnusnt à travailler dans las 
usina» aUsmandes et on estime qu'Us 
casseront tous leur travail à partir 
du 13 Janvier. 

La suppression 
des permissions et le rappel 

des permissionnaires 
dans l'armée hollandaise 
ssnlimtei i i 14 Janvier. — Le com

muniqué hoHandsls publié diman
che m»tin s u sujet da la suppres
sion des permissions dan» l'armée ne 
monttonne pas le rappel des per
missionnaires déJA en congé. 

Dés kl matin, cependant tous les 
sanitaires an congé ont été rappelés 
par dss ordre» individuel» t t ceux 
qui détalent participer s u grand 

s t d» patinage, ont dû y 

faites samedi soir, psr la police, dans 
le centre d'Amsterdam Plusieurs di
zaines d'étrangers ont été conduit» 
au poste pour vérification d'Identité I 

Des rafles analogues o n t eu Heu! 
déjà à plusieurs reprises s u cours 
dss derniers mois, en particulier pour 
dépister le» nombreux communiste»! 
allemands réfugiés sans papier en ' 
Hollande Ils sont généralement coo-l 
dults dans un camp de concentra
tion établi à leur Intention dans Is 
région ds VUeland 

D'autre part, les Informations par
venues de La Hâve, signalent l'ar
restation d'espion» allemands. L'un 
d o u x émettait chaque Jour u s bul
letin météorologique avec un poste 
d'émission Installé dans son automo
bile ; un autre avait essayé de se 
procurer — en vain d'ailleurs — uns 
quantité considérable d» pnaumatl 
que». 

La presse allemande 
continue 

ses attaques et ses menaces 
contre les neutres 

Amsterdam. 14 Janvier.— La presse 
nasi* accusa la* démocraties occi
dentale», salon u n s méthede bien 
oonnue. de vouloir exploiter les 
craint*» de la Belgique et de u Hol
lande. 

« Nouveaux fantômes enfantins 
pour effrayer la» neutre» >, écrit ainsi 

.an titra la s National Zeltung • 

L'organe naxl qui date son article 
d» Berlin «efforce d* prouver que 
l'Allemagne est injustement soup
çonné» d'Intentions agressives car, 
éont-U, « aucun de ces pays ne pour
rait disposer de léauvs* de matières 
première» qui exciteraient notre con-
vottlse. > 

Indépendamment de l'aveu brutal 
qui réside dans cette constatation, la 
presse allemande continue, d autre 
part, à accuser lea neutres d s s» 
plier trop docilement s u blocus 
franco-britannique. 

L'organe de la Wllbalmstraase, la 
I e Correspondance diplomatique s t 
politique > affirme, sur u n ton com
minatoire, que lea neutres doivent 
s attendre à être entraînés, d'un* fa
çon ou d'un» autre, dans las hosti
lités. 

I L* refus d* la Hollande et d» U 
Belgique de quitter l'organisme de 

i Oer.éve déchaîne aussi la mauvaise 
I humeur de la presse du Relch. 
I « Dans le» dernier» Jours, écrit no

tamment la «Kotlnlsohe Zeltung» 
la Hollande et ls Belgique ont fait 
connaître officiellement qu'allas ne 
voyaient pas de raison pour recon
sidérer leur adhésion à la Ligue de 

« C'est là une opinion qui ne tient 
pas compte des réalités. L* S D N 
s'est rendue hautement coupable 
dans le déchaînement de cette guerre 
C'est Londres et Paris qui tirent les 
ficelles à Génère 

«La S D N est devenue un Instru
ment de guerre qui peut emitltuet* 
un danger pour le» neutre» qui y 
adhérent encore. > 

FINLANDE 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

Ds auraient pour mission d'obtenir 
da I* Suéde, du Danemark s t ds la 
!*orv4g» da» assurances qu'aucun* 
troupe alliés n'aura la droit d* pas
ser par leurs pays pour ss rendre en 
Finlande. 

La Russie voulait avoir 
la mainmise sur les ports 

de l'Atlantique-Nord 

Le concours 
des troupes noires 

dans l'année française 
Depuis la guerre et à plusieurs'gène ne peut p u s'astreindre aux 

reprises, la presse et la radio ai le- difficultés de la guerre moderne 
mandes ont violemment attaqué!avec des actions de camouflage et 
remploi par les Français de troupes de guerre de position >. Alors, on 
noires d a r s des unités convbattan-1 ne comprend plus. SI cette armée 
tes. En particulier, la « Nationale!noire ne peut rendre aucun service 
Zeltung > a dénoncé cette uti l isa
tion e n la qualifiant de « plus grand 
crime commis contre la civil isa
tion >. 

Copenhague, 1» janvier. — Le cor 
reaponnam Derllnois du «Poilliaen», 
de même que celui du « Bsrlingsxe 
Tidende », »• préoccupant d* la 
question d'une médiation m u t la 
r'inland* et la Russie. 

Le correspondant du « Politl-
xeo « croit utile de rappel r a ce 
propos que, primitivement, d'après c e t t e accusation ne saurait tou 
o*s diplomates des Paya paltea qui c h e T l e $ indigènes de nos colonies I mande devant la force de l'empire 
aau.ter .nt aux pourpar.ee, de laoa-, personne que ' français, qui possède des réserves 
oou. la» commise»! r s soviétiques s u - *** »»=»•»• m«i*» M*«"= H=»""»««=. i - " ! , * _ . M 

'la défaite des Allies équivaudrait à inépuisables. 
un retour à l'esclavage, car notreI - * ° - I n d i g è n e n'ont que faire de 
but est avant tout de défendre l e s ! 1 * «>UJcltune allemande. Ds vivent 
libertés du inonde; Us savent qu'ils •"»"»• <•"» d « * P»*" <rul connals -
•eralent tes premiers atteinte, car 1* s e r l t u n e * ™ * " VtoaptrUé * ° ° n o -

et ne sait pas se battre, pourquoi 
nos ennemis nous reprochent-i ls de 
l'avoir équipée ? 

La vérité est que cette propagande 
ne fait que trahir l'inquiétude alté

raient affirme qu'une fois obtenu un 
arrangement avec la Finlande dan» 
1» genre de ceux qui furent conclut 
avec les paya baltes, la Russie so
viétique n'Irait pas plus loin qu* Isa 
ports ds l'AUantique-Nord 

« Cala voulait dire, expltque-t-tl, 
qu'un* fols la Finlande conquis», ls 
but suivant da la Rusai* sovlètlqu* 
aurait été la malnmla* sur tes ports 
d* l'Atsantlque-Nord. 

a Ainsi, la Aussi» aérait devenu» 
un» puis»»nr* maritime confinant à 
; Atlantique, a 

» correspondant du « Pllttlxen > 
conclut : « Lss Soviet» ont parte un 
peu trop haut ds leur plan sur la 
Scandinavie, et esta n'a pas été sans 
effet sur esl*. A Berlin, a l'époque, 
des observateurs recommandaient 
sérieusement aux Suédola de s s met
tre sous la protection de l'Allemagne. 

« Cependant, depuis lors, lea évé
nement* militaires ds Plnlande ont 
changé quelque peu la face dss 

Le prince 
René de Bourbon-Parme 

va s'engager 
comme simple soldat 

dans l'armée finlandaise 
Copenhague. 14 janvier. — L» 

prince René de Bourbon-Parme, qui 
épousa la. princesse Marguerite, fille 
d* feu la princesse Msrte d'Orléans 
et ai feu le prlnc* Wald-mar de 
Danemark, est arrivé k Copenhague, 
venant d* Paris. 

U a déclaré que d'Ici deux ou trois 
t e n Plnlande où 

qu'il était prêt à servir comme 
simple soldat. 

Le prlnc» est âgé de 46 ans. Sa 
femme et sss quatre enfants reste
ront à Parla 

Un nouveau chèque 
de 100.000 dollars est envoyé 

par le Comité lioover 
New-Torx. 14 Janvier. — Un nou

veau chèque de 100.000 dollars s été 
envoyé à Helsinki, psr I* Comité 
« Aide k la Finlande >, présidé par 
M Hoover. 

Le total das secours envoyés à la 
Flnland? par ce Comité s'élève à 
800.000 dollar». 

propagande hrtiérienn* nous accuse 
de faire d'eux. « populations saines, 
quoique primitives e t inférieures > 
une « engeance pourrie de bâtards > 
(Meln Kampf, chap. II. page 448). 
• l e las considère, d'autre part, 
comme des t demi-s inges ». 

ryaHleurs, la propagande a l le 
m a n d e n'en est pas à une contra
diction prés. Tandis qu'un article 
da l a « National Zeltung > contait 

les souffrances et les violences 
que le militarisme colonial fait s u 
bir aux peuples désarmes du Niger, 
du Sénégal et de l'Algérie, e t le 
trouble irréparable que ce mil i ta
risme a Jeté dans la conscience des 
indigènes », les < Mtlnoher Neueste 
Naohrtchten » reproche à la France 

politique Impériale 

mlque et bénéficient dans les- do
maines social et médical de toutes 
les ressources de la France. 

A tous les mensonges allemands, 
une seule réponse : Le loyalisme 
des indigènes, l 'enthousiasme avec 
lequel Ils s'engagent, le courage 
avec lequel fis combattent , sont tra
duits dans tes deux documents sui 
vants , pris a u hasard parmi tant 
d'autres : 

1» U n e lettre d'un commis expé
ditionnaire, dont nous extrayons 
les passages suivants : 

« Comme des milliers d'autres 
Soudanais, J'ai offert à m a Patrie ,a»aJ5â» 
le sacrifice de m a vie pour la dé- o»p;net 
fendre contre le monstre germain 

DERNIERE HEURE 
« Hitler sait qu'il ne nous 

échappera pas » , 
déclare le général Spears, 

président 
du groupe parlementaire 

franco-britannique 

Londres. 14 Janvier. — Le général 
Spsars, président du group parle
mentaire franco-britannique, a pro
noncé un discours radiodiffuse pour 
le» auditeurs français sur l'effort 
britannique. Il a exalté l'alliance 

LE PRINCE RÉGENT 
DE YOUGOSLAVIE 

a rendu visita a u toMttt 
h Zagreb 

Zagreb. 14 Janvier. — Depuis p l u 
sieurs Jour» déjà Zagreb ss préparait 
à recevoir la visite officielle du prin
ce régent et de la princesse Olga. 
Dès dimanche matin, malgré ls froid 
vif, la ville présentait uns animation 
particulière. 

A 8 heures de l'apréa-mldl. ls train 
spécial qui amène le prince et la 
princesse entre en gare. Un détache
ment d'Infanterie rend les honneurs, 
tandis que le régent et la princesse, 
à leur descente sur le quai, sont ae-

francal.se. puis il s'est appesanti .sur cueillis par M. Matchek, M. Chow-
e p-oblèm britannique. i bachltch et M. Startchelltch. 

«En Prance, a-t-ll dit. la terre: Devant la gare, le cortège se forme, 
peut nourrir : >n homme. Ce n'est i Le couple princier prend plaça dans 
pas le cas en Angleterre qui doit | u n carrosse traîné par quatre cha
pe yer de »'s exportations les d"ux i vaux blancs. Salué chaleureusement 
tiers de sa nourriture. Un autre pro- par la population. U »ult l'avenue 
blême est celui de ls défense pis»!;» j principale de Zagreb s t monte vers 
qui nous s fait enrôler 1250 000, la ville haute où se trouve le palais 
homm e D'autre part, au Heu de du Ban. 
80.000 hommes comme en 1814. nouai Devant le palais, dans l'église h l s -
avions au début du mois d r n t e r torique de Saint-Mare, le clergé est 
1,250.000 hommes sous lea armes. i réuni ayant à sa tète Mgr Treplnac, 
lien. Au début de cette guerre, nous ! archevêque de Zagreb. 
avons eu en tout 40 000 véhicul-a | A l'arrivée du cortège celui-ci 
Cette année, nous en aurons 1 mil-1 s'avance sur le parvis d» régîtes s t 
lion. Au début de cette gulrre, nous j prononce une courte allocution d* 
avions neuf fabriques d'étoffe kaki, bienvenue, disant notamment : 
A présent, nous en avona mttr?. I « »> peuple croate ne s s lall 

» No» avions de combat ont deux 
fois la puissance de feu des Messer-
achmldt. Nous avons ajouté sept 
mille usines aux énormes orgsnlza-j 

irions de fabrication d'appar'll 

L* peuple croate 
prendre rien de ce qui lui appartient 
et 11 ne veut rien prendre aux a u 
tres. C'est pourquoi il déteste t o u t 
ce qui sent la violence. Il déteste 
ces mauvais sentiments qui régnent 

Tckio. 14 janvier. - Le général ' ^ ^ . " f e T u V ' o r g a n I s o n T a u Ca- , a u
1

, ° " r a
r

h , u l "f"* l e m ° n d V " - " S " 
Abe. premier ministre, s'est rendu n l i a , u n W T l t I t . d . e n

B
t r „ I 1 , m ( , n t f O T . 1 pris de Dieu et la v lout lon des droite 

au pelais impérial à 9 h. 40 pour m l a s D t o ^ 6 7 *„>,„ „ Q o n t , e p » r . | humains ». 
démission collective du „ , „ „ . , à t r T e ,„, k l u l „ u i de1 

140.000 hommes Ces centres coûte-
erence extraordinaire des ^ ^ 2 S m l l l l I r ( 1 , , 

les Français métropolitains. En lut-
de « baser sa politique xmperiaie i >•» «-i»..v~-' " " " ^ " ' T r " . ' . '".!-'qui avait été faite à un général du J , » » " » , certitude 
sur l'égalité des races et d'élargir tant aux côtés de ^Tensoisn^ «rvioe actif d'accepter la prés dence , vêertisement de 1'/ 
les droits des Indigènes. > 

On ne peut pourtant pas prati
quer une politique de force et. à la 
fois, accorder des libertés excessives, 
ni faire régner la terreur e n élar
gissant les droits des indigènes. 

Autre contradiction. Le même 
Journal de Munich soutient que la 
France aura de tel les difficultés a 
transporter des troupes noires, 
qu'elles seront impossibles à uti l i 
ser e t il ajoute ; « Le soldat indl-

les opérations 
Lss Journaux hollandais ont reçu 

la consigne da publier le commu
niqué gouvernemental sans commen
taire ni addition, afin da ne susciter 
dans 1* public aucune Inquiétude 
inutile. 

L'information du service de presse 
gouvememeotal annonçant la sup
pressions des permissions, fait allu
sion k « certains symptômes déf avo-
rabtes dana la situation internatio
nal*. » 

Une réunion 
du conseil des ministres i r<"M'" f" *ur u >ront terrestre 

, . . , . on ne peut enrecrUfrer aucune mo-
n o l l a n d a i s diticatum de la situation qui reste 

/materdam. 14 Janvier. — Le con- calme, dans les airs se manifeste 
sali des ministres s'est 'réuni a la une nette ecrude. "nr - des optra-
fin de la matinée de dimanche à La ; t ioni et notominent, des reconnais-
Hay», tous la présidence du premier tances lointaines. 
œ l t n ' * t i I , . i L - ? ^ ° " r . , San* Parler des grands raids ac-

La délibération s porté sur la si- _ _ _ • ( . \ 1 . ,„ „ " , . , , p - , „ . . . . . 
tuatlon mterns t i cna lT complu par laRoycl Air Force au-

dessus de l Allemagne orientale tt 

On dénient officiellement <** ta Bohéme-Moropie. non plus 
i • l u m u que des patrouilles britanniques au-
lÉ SUrVOI d e I A l l e m a g n e dessus de la N Uemande, les op -

D » r Un a v i o n h o l l a n d a i s P 0 " " * de reconnaissance français 
ont surveli ute I Allemagne du 

Amsterdam. 14 Janvier. - Un S ] ^ , comme on '• fr i t , est par-
eommunlqué gouvernements! hollan- _ . , "\ ' „_ _ _ _ w „ „ . A. ' — 
dais dément formellement Mnfor- œ ' r u e J*" u" *""" axe * C O m -
matlon publiée par le grand état- "lunlootions /erromairej et rou-
major allemand, et d'aprèa lsquelle titres tout le long de la vallée du 
u n avion militaire hollandais aura:' Danube. 
survolé, le 13 Janvier à midi, la ré- D'autre part, sur le front lul-
glon allemande de Nordhom ! même et. sur ses arriéres, se sont 

Lsnquéte menée à c* sujet pu térovléas de 'rés nombreuses m u 
tes autorité» hcllandalaea, dit le com ; , „ _ . „>,„„ .___», (_ , , - . „, *. , . „ „ „ 
munlqué gouvernemental nèerlan- »'<"" V^OTraphiques et de recon-
daia. a prouvé l inexactitude de cette > ~ n M o n c e . Nc'urellement. les chas-
ailégation llesTS ont aussi pris l'air en grand 

nombre. 
D e s e s p i o n s s o n t a r r ê t é s ! Du coté allemand, on a pu en-

II H , i regtstrer une activité semblable. Les 
e n H o l l a n d e I appareils aermanitrue* de rscon-

OÙ l ' o n p r o c è d e à d e s r a f l e s « o ^ o n c e lointaine ont »un»W les 
, régions du Nord et de l'Est de la 

d é t r a n g e r s | Prance. 'u cours de ces opérations. 
Amsterdam. 14 Janvier. — De un appareil ennemi a été abattu 

grandes rafles d'étrangers ont été | dans la région du Nord. 

Si l'Allemagne 
était victorieuse !. 

Deracier?...envoilà!... 
» 

Tout Français peut et doit céder à la nation, 
pour ses besoins d'acier, 

tontes les vieilles ferrailles qu'il détient 

Le prince et la princesse se ren
dent ensuite au palais d u Ban ou 
celui-ci. M. Choubachltch, leur pré-

Je brûle du désir de partir... cette anciens chefs de l'armée t'est tenue, I t l e g^tm a conclu que l'ènor- I m ^ M ' u ^ ô r i ' c r o r t e ^ ^ l s ^ a ^ b a ' l c o ' n 
guerre nous concerne autant que dimanche matin. , m e puissance de l'empire b r t t e n n i - | a u _ , , , , , l e c o u p i e princier et les 

- - Elle a décidé de lever 1 Interdiction q „ e . • a T a n o e lentement encore, mais , m ( S œ b r e , <,u gouvernement assistent 
. . . . ^..i . . . . . » - — .. . . . . . -f a u d w t l n . v e r s i a u d e f l l e d e g organisations de la dé-

. « , . Africains nous défendens •* r ï ' ° e »="» "»»»»"«" '» * " - •"•••- |i écrasement oe lAUemsgne. fense .paysanne croate et du parti 
nous. A inca ins . nous OŒCIIU » flu conseil « Votre ombre et la notr- se pro-., p , y » a 0 croate 
notre propre cause. » L'amiral Yonai a accepte de former, ,eMent détà au-dessus de la ligne j ^ m u g i q u e de 1a défense paysanne 

2* La c l U t l o n avec attribution ae l e n o u v e f l u cabinet à la »ulte du sieefrled E i e s s'allongent. Hitler l e s , j 0 u e rnymne croate; puU le prince, 
la médaiXe militaire du sergent r e f u s d u général Bâta. i volt venir. U sait déjà qu'il n : noua , chaleureusement acclamé par la fou-

1 ls, répond à l'allocution du député 
paysan. Il rappelle les sacrifices con
sentis dans le passé par les Serbes, 
les Croates et les Slovènes pour leur 
liberté nationale et pour l'édification 
de leur Etat commun : la Yougos
lavie, n montra que les résultats 
déjà obtenus permettent tous las 
espoirs pour l'avenir. 

« Concorde à l'intérieur, paix sur 
lea frontières : tel est ma d e v i n . 
Soyes convaincus que Je ferai t o u t 
pour que l'oeuvre commencé* avec 

Kraone Sald B e n Moussa : ; u A m a . ministre de» affaires échappera paa 
« Sous-offtcier ca lme e t coura- étrangères dans plusieurs cabinets 

geux. volontaire pour toutes les précédents, a été choisi pour occu-
missions dangereuses. Ayant péné- per de nouveau ce p-ste, en remp'a-
pré à la tête d'un groupe dans un cernent de l'amiral Nomura. 
champ de mines, a réussi à en faire L'amiral Yoah'da a accepté de de- , , a , j a g j 

" " ' " " à » " °°s<« comme mlnatre (Jg | J t , , ^ l . J T O u i p U 

Le Conseil national 

sauter plusieurs, permettant ainsi " ' t u r ' r * , l l o n P 0 *" ' e o m m e m l n 

à la section d'atteindre son objec- " m » r l n « 
tif. A été blessé 

= Ccmmunications 
officielles 

La guerre moderne pose la sérieux pour leurs moyens de 
problème d s approvisionnements en I stockage et de transport. 
acier, puisque c'est avec ds l'acier Kn dehors des garée, les initiatives 
qu'on fabrique les canons et leur régionales et locales prisas pour le 
projectiles. ramassage, la réception s t le ras-

Las rssaourc s de la France en ml- semblement des ferrailles recueillies 
neral sont considérables e t suffi- seront portées à la connaissance du 
sente» pour assurer notre sécurité; | public par des communications 
alla» n'en nécessitent pas. moins j faites dans chaque région, par affi-

{lorsqu'il s'agit de préparer certaines ches, à la presse et aux Journaux 
Londres, 14 Janvier — Selon le qualités d'acier particulièrement | corporatifs, 

rédacteur diplomatique du «Sunday utiles en matière d'armement, qu'on Les ferrailles, rassemblées dans ces 
Chronlcle ». Hitler et l t lbbentrop ont fasse appel à des mlnerau d'autres I postes d- ramassage, y sont pesées 
établi les « buta ds guerre » qui cens-1orlglnrs. 
mueraient les conditions ds paix | Des mélangea s'Imposent avec des 
qu'ils imposeraient aux Allié» si l'Ai- 'minerais qu'on trouve, soit à l'étran-
lemagne était victorieuse. i ger. moyennant sorties correspon-

Ces conditions seraient publiées i dantes de devises, soit dans l?s fer-
prochalnament en Al'emsgne. Cer- railles, dont U est évident qu'elles 
teins milieux suisses en seraient déjà constituent par eUes-rnéxnes un «ml-
lnformés: neral» à forte teneur en fer. 

1» Tous les territoires snglala et | Ainsi donc, la technique et l'éco-
francals d'Afrique devraient être nomle recommandent l'emploi ln-
Urrés à l'Allemagne; i tenslf de ferralllea dans les fabrlca-

2" La Prance devrait livrer au Reich tlons d 'armemnt . Or. les ferrailles • ftT* 
l'Alsace et la Lorraine; =e trouvant partcut en France : dans ' cueillis l'utilisation la meilleure pour 

et payées au prix uniforme de 1S fr. 
les 100 kilos. Lorsque les détenteurs 
de ferrailles ou les Intermédiaires 
bénévoles, qui se seront chargés du ! ̂ "n i r ' êhsnd i se s autre» que les den 

Le régime de la laine 

La valeur imposable 
servant 4e base au calcul 

de la tue cumulée d'armement 
est fixée 

Par un arrêté que publie le « Jour
nal officiel ». la valeur imposable ser
vant de base au calcul de la taxe 
cumulée d'armement en ce qui con
cerne le régime spécial de ls lame eat 
fixée comme ault pour le premier trl-
mestr» 1*40 : 1» à « fr. 80 par kilo 
de laine peignée; 2° A 35 fr. 74 par 
kilo de laine cardée en rubans; 3- 4 
25 fr. 25 par kilo de laine blousses. 

La semaine de 40 heures 
dans le commerce de détail 

Le « Journal officiel » publie un dé 
eret stipulant que lea disposition» du 
décret du S Juillet 1938. relatif S l'ap
plication da la loi sur la semaine de 
40 heure» dans le commerce de détail 

ramassage, voudront bien y coneen 
tir. oe prix ne sera pas payé. Il fera 
l 'objn d'un reçu qui sera remis aux 
intéressée» et d'un versement, sur dé
compte global, au « Secours natio
nal » récemment réorganisé par le 
président du Conseil et qui se char-

d'assur'r sux fonda ainsi pa

ssas alimentaire» des villes de moins 
de 10.000 habitants, sont prorogés Jus 
qu'su 31 décembre 1940. 

3" La Prance et l'Angleterre de-

Cinq ceat dix-sept prêtrei 
du diocèse de Lille 

sont actuel lement aux arméei 
Sur un total de 1.450 prêtres dont I que* et totalitaire 

avec les communistes 
Part», 14 Janvier. C'est sous la 

présidence de M. Terrot. secrétaire i accord serbo-croate, porte lés ' traits 
général de l'Union des syndicats de j que nous en attendons pour 1* bien 

""•'" ' ** •*" "*"" * ' * * ' des Croates e t pour le bien de tous 1» Seine, assisté de M»' Madeleine 
Vlgnsrd. d* l s Fédération de l'ha
billement, et de il. Leburg. de ls 
Fédération de la céramique, que s'est 
ouverte à 10 h., s u siège confédéral, 
la séance du conseil national d» la 
C.O.T. 

M. Jouhaux prend la parole pour 
donner son avis sur les responsabi
lité» qu'a assumées la C.OT. et qui 
ont abouti à la reconstitution du 
mouvement syndical tel qu'il est à 
présent. 

Après diverses Interventions, 
Léon Jouhaux déclare qu'il n'y avait 
plus de collaboration possible avec 
ceux qui n'ont pas voulu ou pas pu 
désavouer le pacte germano-sovié
tique. 

Ls président fait procéder au vote 
à main levée. 

A l'unanimité, les décisions de la 
commission administrative ds la 
C.OT, sont approuvées par le Comité 
confédéral national. Il n'y a pas 
d'abstention. 

La discussion a été reprise a 
IS h. 30. U. Bellln a parlé des con
ventions collectives. La première ré
solution soumise a l'examen des 
commissions, résolution qui tient à, 

les Yougoslsves 

La rentrée des impôts 
Paris, 14 Janvier. — Lss recou

vrements opéré» pendant 1* mois de 
novembre 1939 au titre du budget 
général ss sont éterés à la somma 
global* d» 4.387.552000 fr. dont 
143.000 fr. pour la contribution ex
traordinaire sur tes bénéfices d s 
guerre. Le» recettes normales e t per
manentes ont donc atteint 4 mi l 
liards 387.410.000 fr. 

Impôts directs : Las recouvremetvte 
effectuée s u titre des Impats eédu-
laires, de l'impôt général sur 1* re
venu des contribution» directes e t 
des taxes assimilées au cours du mois 
de novembre 1930, s'élèvent à 1 mi l 
liard 378.225.000 rr. Cette somme est 
inférieure de 68.707.000 fr. sux re
couvrements constatés eu novembre 
1938. 

Le produit du prélèvement sur la* 
revenus professionnels effectué par 
vole d? retenue A la source s'est é le
vé à 176.511.000 fr. pendant le mois 
de novembre 1939. 

,, , Pendant la même période. 11 a été 
marquer que l e , syndicat, s o u t i e n - i ^ flt d « département», 
dront unanimement de tous leurs! S * . . . . . ! _ . . .•. ! 

naqu* ferme, dan . chaque »y«v»a>V|»»..4eSJ»»»» « • » * » « • » • ^ • j f f ' k a T c o m p o s e J e clergé du diocèse, responsabilité «e • fruerre 

ntmement de tous leurs 
efforts toute espérance de réaliser 
une pslx Juste et durable et qui ^"rectrs et taxes assimilées une nom 
affirme que la volonté de paix des e Q e 1.442 345 000 fr. 
svrdloats ne saurait être Interprétée 
comme une volonté de eemplatseree 
à l'égard des rouvemements tvrannl-

qul portent la 

vralent payer à l'Allemagne une In- dans beaucoup de caves et d^ gre- ^ ' ' ^ ^ " ^ ^ " J ^ J 1 ^ ^ . " , i n T d o n t 16 ordonnes depuis 1» dé-; »d-ptée à l'unanimité 
a été 

demnlté de guerre en or sufflsente nier», de vieux objets, de vieilles ma 
pour renflouer le Relch C mme l'Ai-:-bines métallique» attendent qu'on S» lorrains 
'emagne a un» dette de guerre «e-1 le» utilise Le moment est venu de 
tuelle d'environ sept œ n t s milliards.(les faire sortir de leur retraite. 
augmentée de toutes les dettes dej . , Français, qui 

Le total des contributions dlrect's 
encaissées en novembre 1939 atteint 
ainsi la somme de 2.995.081.000 fr. 

Il résu-te des statistiques présen
tées par le ministère des finances 
que lea recouvrements des contribu
tions indirectes et monopoles pour 

mois de novembre 1939. se sont 

^ T d r e a d r g r . , n ' d ^ r m n l t é " ^ * | Partout oU se trouve I n u t l , ! ^ table d o n t ^ e £ . , . - * f o u r n i ^ c - : m e . t r e ^ e _ 1 9 3 i ^ _ _ _ 
4" L'Angleterre d-vr. l t seco-der à précieux métal dont notre défense csslorr Ceux d -ntre eux qua c^po 

l'Allemagne 1. clauae d, la natlcn la |natlonale a tant de bteoln. il f . u t sent de la force ett du temps_nèces_ | R e n T e r l é e p a J n n e , u t o , 

claratlon de la guerre 1 aont aux| La seconde réso'utlon sux termes 
srmées Parmi eux on compte 11 s u - | de lsquelle 1- conseil confédérsl sp -

« • monlers divisionnaires. De plus, il orouve les déclarations et les »e tes I M erés à a.818.4oë.000 fr.. soit un* 
Ainsi S un geste patriotique, res T a 98 semlnsrUtes. | ** ' s majorité de son bureau et de , m oins-value de S47.453.000 fr. par 

•- A p „ contre, 14 prêtres ont été, sa commission sdminlstrstlve par rapport sux évaluations budgétaires pourront, seront 
mém> de Joindre une action chsrl- ; démobilisés au cours" du dernier tri- I lesquels il s été mis fin à ls colla-1 et de 200.790.000 fr. psr rapport aux 
—•.— .»—. — — — ...— »-...™i s»»*- — 'boretion aivec ceux qui n'ont pas j recouvrements correspondants 

ae est mortellement 
blessée 

i La Chape!le-d'Armenri?rei 

plus favorisé-; |l« récupérer. ' salree pour collabor-r au ramassage 
5» Des concession» financière» et Dan» ce but et avec le concours à domicile et particulièrement l e s ,une jeune fe 

économique» apéela'es devraient être 1 ds» maintenant acquis de toutes les Jeunes gens, seront accrédités pour 
accordées par la Franc* et l'Angle- ! autorités civiles et mlllte!r*e, des le taire par le «Secours national». 
terre au Reioh. de manière A lnati- Chambres d» commerce, des groupe- Le minlstr? de l'srm»ment adresse 
tuer l'hégémonie politique et écono- mente corporatifs de l'industrie et i a tou» le» Français un fervent appel 
mlque de ce'ul-el: de l'agriculture, des post-s de ra-ipour qu'ils oollsborent de tout leur 

6- La Fran-e serait forcée de a'gner massages sont Installés dans tout le cœur et. par tous leurs moyens^ » 
un traité d'alliance avec l'Allemagne \ pays et en particulier dans toutes cette 
pour une durée de vingt-cinq ans — 

meùrant à Erqutnghem. hameau du 

Samedi à 
nationale LUle-Armentiérea, non loin 
de ls barrière du pont Bertln, 

Le ministre de l'air 
a visité les formations 

d'aviation dn iront 

„ , . . . _ ntrepris» d'intrrèt national 
las gares de Franc*, dont la S N C F lit 11 exprime d'avance as certitude ; Chapelle-d'Armentléree. une camion 
a bien voulu organiser l s collabora- de voir cet appel unanimement en- ; nette a accroché M™' Deltombe. de 
« o n , tant pour l 'ur personnel que t 'ndu 

La guerre 
maritime 

trations Intéressés, neuf représen
tants de l'Industrie du pétrole 

voulu ou pss pu condamner 'e nacte i l'année 1938. 
germano-rvase et 1rs agressions j gn ce qui concerne les domaines, 
russes, déclare en conséquence m»t-1 les mêmes ststistiques font rassortir 
tre fin statutairement au mandat pour les recettes du domain* un to-
qu'll avait confié à tous ceux qul . l ta l de recouvrements de 16.188.000 
membres du bureau confédéral et de f r. en moine-valu* de 11.363.000 fr. 

sur les évaluations budgétaires et d* 
6579.000 fr. sur l s période corres
pondante de 1938. 

Pour tes onae premiers mois d* 
l'année tes même» recette» font res
sortir les résultats suivante : Lss 
contributions indirectes e t mono
poles ont donné un total de racou-

la commission administrative. _ 
sont rendus coupables d- ces fa'ts 

commission 3°' *Ur i^""i*'»^1èUo«fé' l™°' r 

idmlnistrstlve de veiller Jalousement 
S l'observation p*r toua de l'Indé
pendance syndicale si été aussi adop
tée i l'unanimité 

La trolaième résolution portsrt sur 
B.c . qui s c c o m p . g n . l t .on mari. "»-1 ^ V S d ' ï ï i ^ * 1 a ^ ^ £ . Z 
d»t en permiss'on. I s t e i s C O T , t u ,ûopttt k r u n , r . . ' " » " » • ' « 1 » • ^ sn»nssnon »r - r » te. 

r"preserit»nte"des"'techntelenï.'qustre j fut transportée d'urgence à 1 
représentants des consommateurs, j d Armentlères ou elle ne tards pas à 

hXnît!»^ ' m l t * moins un» voix contre quatre 
"•"""' i abstentions 

Paris. 14 Jsnvier. — M Ouy La 
Chambre a visité, les 13 s t 14 Jan
vier, les formations d'aviation du , _ 

front LS ministre d* l'air sest rendu Par déférence pour I bspagtie 
compte ds l 'effrt considérable »c-! . , _ _ _ _ _ _ i _ _ « 
compli dana tou» le» domaine» de Ufl l a v M N t r a D S p O r t a O t 
1 activité aérienns; reconna,»»<nce J „ m a r c h a n d i s e s a l l e m a n d e s comm»rcl»l avec "la France, on at-
ohasa*. bombardsment. n a tenu à u e s m a r n i o i i u i s c b a i i c i i i o u u c a ^ ^ ^ ^ ^ d . Bsrcelon*. l'ar-
adreaser sss fé'lcltstlons personnelles "~ •*-
sux équipages qui ont participé aux 

f^i maréchal Pétain intensifie 'mmigtanu au cours de l'année 193» L « marecnai reuun ssiasavaesea n o m B „ „ p l u l u„t oepuiM 1931 
C acheminement de» denrée» L'augmentation est due principalement 

à destination de la France | , u x "n" l o n* de 1Autrtch* ** * " 
Madrid, 14 Janvier. — Qrece * 

rinlt lst lvé du maréchal Pétain, 
avant même la slgnsture ds l'accord 

réornts combats, slnsl qu'à ceux q 
au cours dss dernier»* nuit* ont ef
fectué des rseonneiasanees profondes 

est laissé libre 
de continuer sa route 

Barcelone 14 Janvier. 

rivée de deux vapeur* chargea de 
seize mille tonnes de blé. Par ail
leurs trois navires espagnol» ont 
quitté !•« ports espagnols pour al-

Le navire ' 1er charger au Maroc d'autres mll-
ohes lennnml Le minlstr . rmtrsnt l e t pegnol . C s t l l k , Buel .r » qui . U*r» de " " " « • • "*ifSavavïamnf 
de m visite a atterri dlmancbe après- quitte Oénes le 13. est arrivé dlman « n n ^ / J ^ : * 0 " ; J l n , t t r " n * " ~ 
midi au Bourget k 18 h. 

La 
EN SUÈDE 

ohe à Barcelone avec une cargaison géa de mirchandlss-
d» marchandises allemandes à des-

Itlnatlon de l'Espagne Ce navire au 
Irait donc dû être soumis au con
trôle des exportations allemandes 
par lea aille» Mais, parmi ces mai" 
chanaisee, figurait une voiture auto-

i mobile donnée par un très haut per 
i tonnage allemand k un très haut 
personnage espagnol Kn conséquen
ce, les autorités franco-anglaises du 

j blocus ont décidé de laisser ps««er 
I e* navire Pour marquer que le < t 
itréle eflt pu s'exercer, un destrojcr 
ifrançala de» patrouille» navales de 
"ontrole a, pendant quatre heure.. 
suivi 1. < Castlllo Buelar » et lul a 
ensuite aouhsltè bon voyage. 

I - M ssa •« e» k 

guerre 
aérienne 

En cas de bombardement 
de l'Angleterre, 

des représailles sont prévues 
Londres 14 Janvier. — 81 ls» svla- j 

teur» allemands bombardent l'An
gle terr- et oaus-nt la mort de civils | 
la Royal Air Fores «et prête, dé* 
maintenant, a u>*r d* représailles 
selon dss plans déjà établis. 

Au cours des rèe-ntes «'malnee 
iès détails de l'orgamssUon «t du 
déploiement des escadrilles de bom
bardement bri'*nnlque« ont *»• ml- ^ ^ ^ ^ ^ _ ^ ^ ^ ^ . ^ ^ ^ ^ ^ _ ^ ^ ^ ^ . ^ _ 
au point et la tactique d* la Boyal | sénateurs, six députés, ona» repré-
Alr Porc* a été nséa. — — — ' — 

EN FRANCE 
Le conteil supérieur 

du carburant est constitué 

Farte. 14 Janvier. — Ls Conseil 
supérieur du carburant, créé par 
1écr*t du ministre de* travaux pu-
bile», e i t orrrp-*é e-anm» SUS*: trou 

Des avions de nationalité 

inconnue 

jettent des bombes 
au sué de la villa de LuUea 

Stockholm. 14 Janvier. — Dlmsn-
chs. plusieurs svlons ds nationalité 
inoonnu» ont Jeté d*s bombe» «u »ud 
d» la ville suédois* de Lulles Les 
obus qui sont tombés dsns une ré
gion Inhabité» ont creueé neuf trou, 
profond» Aucun détail supplèmeo-
talre n'a encore été fourni. 

aux 
Tchécoslovaquie. 

— Ls gouvernement espagnol a dé
cidé d'autoriser les fêtes ds la se
maine sainte à Bèvllle. comme à l'épo
que du plua grand faste. 

— L'Association «es anciens Steve» 
de l'Ecole normale sapèiienre a tenu 
dimanche après-midi son assembler 
générale annuelle «crus la présidence 

Imile Borel, dont on s fêté à 
ls Borbonne au coura de la matinée 

Jubilé scientifique 

moins-velue de 8Ofi.06e.00O fr sur les 
évaluations budgétaires s t en p lus-
valu» d* 5.370.201 000 fr. sur lss re 
couvrement* correspondante d* l'an
née 1938. Le domaine présente un 
total de recouvrement de 170.434.000 

(If*, en molns-valu- de 101.241.000 fr. 
ÏSsur le» évaluations budgétaires e t 
l de 184.134.800 fr. sur Va période cor-
1 respoodante de 1938. 
{ Recettes des postes, télégraphes et 
1 téléphones : Les produite recouvrés 
^ pendsnt le mois de novembre 1*39 

re» circulent en ville. Selon les i par l'administration des postes s* 
uni. il est toujours question de la ^ J » " 0 " * M « « a l s s é s su titre de son 
uns, u c~ •»"/ i (l budget «nnexe ne figurent pas dans 
délivrance proche, mats pour tes u^ chiffres cl-dessus, n s forment un 
autres, i7 ne s'agit que d'une alerte total ds 332.159.000 fr.. somm- lnfè-
cauiée por les opérations militaires rlrur* de 111.041000 fr. sux évalus-
. »~ i~ i t lons et de 70.133.000 fr. sux recou

su front du cote dArmenhcres. '! 

U y a vingt-cinq ans 
Vendredi 1 5 jauvier 1 9 1 5 . 

Les bruits lei plus contradictoi-

— L* »»vir» A •o teur Aaaola • <l*t-
landla • jaugeant 3.4S7 tonnes s'est 
échoué à Valsen sas en Hollsnde. Da* 
remorqueu-a ont été envoyé» k •on 
weour». 

Un magasin qui innonrv 
à rieml np Jouit (fut) d'une 
de»xi-proép*Srité. 

Ces racket, qui soat pifUnt «Wt aaisuau curieux, ai Pun m cruit k Mp 
des i n aotdata. Elits ,uaf»rant, sans mwt»~ fmt IWUT fe 

Va. B.T.T. 

KfmmMtt* atfe 

aau.ter.nt
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